
UNE VICTIME DE LA RAGE
Un enfant de sept ans, John Stevie, dont 

les parente demeurent dans Bond el reel, à 
Elizabeth (New Jersey), se meurt actuelle
ment de a rage dans un hîpital de New- 
York.

Le jeune Stevie, il y a deux mcis et demi 
environ, étant entré dans la cave de la mai
son d'un laitier nommé John Edgeworth, a 
été attaqué par un gros chien qui i’a renver
sé et affreusement lacéré, avant que l’en ait 

■pu lui porter secours, Le chien lui avait 
même enlevé une partie du cuir chevelu. 
Les blessures du pauvre enfant se sont ce
pendant cicatrisées peu à peu, et l’on 
mençait â le considérer comme hors de dan
ger, lorsqu'il a été prie presque subitement 
de tous les symptômes do la rage. La^ vue 
d’un verre d’eau le jette dans des convul
sions épouvantab es, et, aux derniers avis, 
le médecin qui le soigne a déclaré qu’il en 
désespérait.

LE MAUVAIS TEMPS SUR L’OCEAN
Tous les paquebots arrivés ces jours 

d'Europe à New-York ont eu à lutter col 
et ont essuyé une série detre la grosse 

tempêtes plus ou moins violentes.
Le steamer City or Paris, de la ligne In

man, arrivé hier matin de Queenstown a eu 
notamment une traversée des plus orageuses- 
Mardi dernier, il s’est trouvé en butte à une 
tempête effroyable, qui n'a pas duré moin* 
de quatre heures. Le grand paquebot était 
ballotté comme une coquille de noix. Deux 
ventilateurs ont été emportés par un coup 
le mer. Le maître d’équipage John Tucken 
a été renversé dans les escaliers conduisant 
aux logements des matelots. Cet infortuné 
a eu un bras et une jambe fracturé», et il 
est encore dans un état critique. Le chef 
cuisinier, non mé Spellesey, a été jeté oontr» 
sou fourneau et a été aussi grièvement bles
sé. Néanmoins aucun des passagers n’a 
éprouvé d’accident. Bien que le City or 
Paris ait eu à ralentir conaidéraolement en
marche pendant toute la durée de la tempê
te et qn’il ait même dû s’arrêter complète
ment pour réparer une légère avarie de ma
chine, il a fait la traversée de Queenstown à 
New-Y'ork en six jours et dix heures.

Le steamer hollandais La Flandre, au 
sujet duquel on commençait à concevoir de 
graves inquiétudes, est également arrivé hier 
à New York, après une traversée p|ns péril 
leuse et plus dramatique encore 
sommes partis d’Anvers sur lest, a déclaré le 
eapitaine, le 16 septembre dernier. Trois 
jours après, nous avons abordé et coulé le 
navire à voiles allemand Hessen Müller. 
Nous avons recueilli dix hommes.de l’équi
page et nous les avons débarqués à Ply
mouth ; puis nous avons repris notre route. 
Le 25 septembre, nous avons essayé une 
violente tempête ; trois jours après, nous en 
avons essuyé une seconde ; maie ces deux-là 
n’étaient rien relativement à colle contre 
laquelle,noue avons eu à lutter le 5 octobre 
Nous étions presque constamment sous l’eau ; 
les vagues était littéra’ement aussi hautes que 
des montagnes, et jamais, dens toute 
earriète de marin, je n’avais vu !e baromètre 
descendre aussi bas. Nous n'avons éprouvé 
pourtant aucun accident."

LA MERE DE PARNELL.
C’est par les reporters qui sont allés la 

trouver à Borden town (New-Jersey) que 
Mme Parnell, a appris la mort de son fils, 

•cène des plus décliiet il s’en est suivi

Mme Parnell, qni est âgé de soixanto- 
quinse ans, vit presque complètement aban
donnée, avec un vieux domestique, dans la 
maison de son père, feu l’amiral américain 
Stewart. Cette maison tombe en ruines et 
Mme Parnell serait littéralement dans la 
misère, sans une souscription qui a été ou
verte en sa faveur par la presse de New- 
York, il y a quelque temps. Veuve depuis 
de nombreuses années, Mme Parnell a eu 
dix enfants, dont cinq sont encore vivants; 
trois filles, qui habitent l'Angleterre ou 
l’Irlande et deux filsJohnetHenry,John qui 
est établi en Géorgie, et Henry qui demeure 
en Angleterre. Mais tous ses enfants 
blent l’avoir délaissée, oubliée même depuis
longtemps.

Lorsque les reporters sont allée la voir, 
supposaient naturellement que Mme 

Parnell avait été informée la première par 
dépêche de la mort de son fi's Charles. Mais 
aux derniers avis, elle n'avait encore reçu 

aucune nouvelle d’Europe.directement 
Aussi sa surprise a-t-elle été des plus dou
loureuses; orsque les reporters lui ont an
noncé la triste nouvelle. “—A-t-il été tué
à coups de revolver ou bien emprisonné ? " 
s'est el e écrié et aussitôt elle a éclaté en 
sanglots. Les reporters se trouvaient dans 
une situation des plus pénibles. Il lui ont 
dit cependant que son fils était mort des 
suites d'un refroidissement. " Non, non,
s’est écriée alors la pauvre femme affolée, 

est pas un refroidissement qui l’a tué.
Je ne croirais jamais cela. Son cœur a été 
brisé, voilà oe qui l’a tué, il avait sacrifié 
toute sa vie à la cause de l’indépendance
i landaise, et lorsqu’il s’est trouvé dans des 
désagréments, ceux qui auraient dâ le sou 
tenir, l’ont lâchement abandonné,|pour aller 
grossir les rangs de ses ennemis. "

Bien qu’elle ne reçut presque jamais de 
nouvelles de son fils Charles, et qu’elle n’ait 
pas reçu de lettre de lui depuis qu’il lui 
avait annoncé par un court billet, aon ma
riage avec Mme O’Shea, el e n’a pas voulu 
reconnaître qu 

Il a toujours été bon et dévoué pour moi " 
a t-elle répété à plusieurs repri es.

Mme Parnell a reçu depuis de nombreuses 
dépêches de condoléance» de tous les pointe 
des Etats Unis. Elle aurait voulu que le 
corps de son fils fût embsumé et que les 
funérailles fussent retardées,pour qu’elle pût 
aller y assister ; mais n’ayant reçu person
nellement aucune nouvelle de Brigton, elle 
ne sait à quoi se résoudre.

1 avait beaucoup négligée

COURRIER OU JOUR
RETOUR DES VACANCES 

M. Lemay, delà maison Leblanc et Lemay, 
est levenu à Ottawa samedi soir, d'an long 
voyage fait dans le bas du fleuve Saint-Lau- 
reut en compagnie de Mme Lemay.

Parti d’Ottawa, il y a trois semaines M. et 
Mme Lemay se sont arrêtés à Québec où ils 
furent les hôtes -le leur parent 
phile Lemay, l’éminent poète canadien. Une 
vielle a été faite à la bonne Sainte Anne

M. Pam -
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pendant leur séjour dans la vieille cité fran
çaise : Ensuite M. et Mme Lemay ont visi
té les principales places sur les deux rives 
du St-Laurent. Un séjour de quelque» 
jours a eu lieu à Lotbinière, paroisse natale 
de M. Lemay, et où eont née le» neuf fi ares 
dont noue avons déjà eu occasion de parler 
dan» no» colonnes. Enfin M. et Mme Lemay 
nous sont revenus samedi soir, aprèslun vo
yage des plue agréables.

NOUVELLES DE LA GREVE
La grève est à peu près terminée ; si le» 

scieries n’ont pas totalement recommencé 
lenre travaux ce malin, o’eat que lee ouvriers 
sont devenus rares et ont fait défaut.

Une grande partie des grévistes voyant 
que le» affaire» ne «’amélioraient pas, sont 
partis depuis quelques jours pour lee chan
tiers, ce qui serait la cause la plus probable 
aujourd’hui que lee patrons des scieries ne 
pourraient peut-être pas trouver tous lee 
hommes dont ils auraient besoin. Un dit 
que les MM. Bronson, qui avaient promis 
aux grévistes de considérer leurs demande», 
s’ils retournaient de bonne volonté au tra 
vail, ont tenu parole. Lee h >mmes, qui 
étaient retournés travailler, Ait reçu samedi 
dernier, qui était le jour de pai , une pias
tre par semaine, de plus qu’avant la grève» 
quoique les heures de travail aient été di
minuées de trois quarts d'heure par jour.

RÉUNION D’AMIS
les nombreux amis de M. L. 

A. Leturmy, du Ministèie des Travaux Pu
blics se réunissaient à sa résidence rue Au
gusta, pour célébrer le 25e anniversaire de

Hier, j’ai encore visité Genève, petite 
ville qui semb'e encore moine importante 
qu’elle ne l’est réellement. Rues étroites 
et en pente, maisons antiques. Vil'e de 
Huguenote, c’est-à-dire.ville triste e" froide. 
Toi2tefois'eite admirai le. Lac bleu omuie
le ciel et profond comme la 
la traverse, à la foie attrait puissant et foi ce 
motrice invomparaole. Lee montagnes de 
la Suisse qui sont voisines son; trop célèbres 
pour que j’en parle.

Malgré la température qui froidit un peu, 
il y a encore a Genève et aux environs beau
coup d’etrangers. Les Anglais semblent être 
en majorité.

Je retourne à Paris dans quiux? jours, 
reprendre un peu mon travail et retourner 

livres, mais ce ne sera pas pour très 
longtemps, car je compte quitter Paris dé
finitivement à l’automne, à la fin d’octobre. 
Ma santé ne me permet pas de prolonger 
davantage mes études ici et de plue j’ai un 
grain de nostalgie, à vrai «lire.

J’ai vraiment hâte de revoir U ciel de 
cette lionne capitale, de humer l’air du paya 
et de causer un brin av.-c les amis d autre 
fois. On ee fatigue à la fin de cette vie 
d'exil que nous menons ici, sans échange île 
sympathies, sans un foyer pour oublier les 
ennuis et lee clameurs du quartier latiu. 
Les femmes amusent un moment, mais, e les 
fatiguent ensuite et finissent par écœurer.

Voue avez «lù recevoir une visite de mou 
bon ami, M. A. Rochon, M. P. P. oh 
tait l'homme heureux d’embarquer pour sa 
chère petite ville de Hull, si humb e qu’eiie 
fût et si au dessous qu'elle put être de la 
ville reine qu'il laissait derrière lui.

M. Chs. Champagne,est encore à Paris où 
il n’a pas l’air, parait il, de s’ennuyer. Je 
reçois régulièrement le Canada; toi jours 
bien rédigé, mes compliments !

Hier il a neigé sur la côte du Jura et dans 
quelques communes bâties sur les penchants

On voit la pointe du Mont-Blanc d’ici. 
Nous sommes dans la zone neutre et la vie 
est à très bon marché. Tous lee paysans 
sont alcooliques. Il fait si froid l’hiver et 
l’été, c’est 1 h i hi tilde qu’on invoque.

Je vous envoie mes meil cures salutations 
amicalement.

PETITE GAZETTEB EVOLUTION i-Caite Pinlfàitlk
H. CHATELAIN.

Photographie S QERDUE — Hier matin, à partir de la rue 
I Rideau, jusqu’au No 9ti rue de l’Egliae, 
en passant sur la rue Dalhousie.uue veste en 
laine rouge. I-a personne qui l’aura trou» 
vée, est priée de la remettre chez Mgr Tan
guay, 96 rue de l'Egise et sera récom, eiihée.

AU
GRANDMARCHELe Rhône

JARVIS STUDIO Avocat, Notaire, Etc.
1 A Ratie du Cheval Beavhmore qui devait 
Lavoir lieu ce soir est remis à matdi, le 111 
courant à l’Hotel Perron 65 rue Clarence.

669 RUE SUSSEX 
«"Argent à Prêter.

OTTAWA
141 Rue Sparks 141
Attention .tu bon numéro. 0N, Un bon ut voyageur 

Imploie cône- E. M. Lambert. M.D.C.M.lagea particulier» 
ont main‘.en

a ceux qui 
Articles spéLibrairie Française d’Ottawa. commencer 

riaux. Ne tardez 
premier 

uunerymen

COIN l)Es RVF.S ST. PATRICE ET 
CUMBERLAND.pae. U> salaire 

BROWN BROS 
Ont

compte 
, Treesdu

, Toronto, ■IIKVKKH UK CONSULTATIONS—Le public trouvera constamment a cette 
-ibrairie tous les livres et fournitures pour 

les écoles ; Livres de Prières, Livres d’His- 
toiree, en Français et en “"Anglais. Aussi 
Papeterie, Articles Religieux et nue variété 
d’Objet» de Fantaisie toujours dans les der
nières nouveautés. Ordies remplis avec 
promptitude
P. C. Guillaume, Libraire

Coin des R vus Sussex et York.

8 à 10 A M. 6 à 8 P. M.L âV 18 AUX MERES—Le "Sirop Calmant 
M de Mme Winslow devrait toujours être 
employé quand lee enfante font leurs dents. 
Il soulage immédiatement lee souffrances de 
vos pauvres petit», produisant un sommeil 
naturel, paisible, eu faisant disparaître la 
douleur, et les jeunes chérubin» s'évei lent 

brillants et frais qu’un bouton de 
." Ce sirop est très agréable au gout II 

apaise l’enfant, amollit ses gencives, enlève 
toute douleur, fait disparaître les souffrait- 

intestinales en réglant la digestion, et 
est le meilleur remède connu contre la diar
rhée, soit lu’elle provienne de la <1 
ou d’autres causes. Vingt-cinq cents ia 
bouteille. Ayez confiance et demandez le 
Sirop calmant de Mme Winslow 1 et ne 

prenez aucune autie préparation

\l M. i.KOD.C. K Avocat, Coti,> KAIfeaks et de 
IVI. QuéK. , n6 Rur Welling vu Ottawa.

GEU. MoLAURIN, LLB
AVOCAT, Etc.

BUREAU : 111 RUE ELGIN, OTTAWA

V ALI N & CODEV1ÎXTK A BON MARIT11
de montres, de pendules, de bijouterie et 
d argenterie chez Avocats, Solliciteurs, Notaires.entinon

JOS. E. TKEMBLAY & CIE. BLOC EÜAiN, RUE SPARKS

WArgent à Prêter.
"KL UVS81LL11.1 RUE RIDEAU.

Porte voisine de M. Th. Birkett, mar
chand de fer. invent il est utile d'associer la Créosote 

• Goudron (/<■ llétre à l'Huile de Fo r de 
uc dans le trail omen U des affections du 

irynx, des Bronches, des poumons, princi- 
palemen dans les Bronchites vlironiqut s et 
les Csfirrhes. Cette association présente 
<le grands avantages, même en l'a'ihence de 

ladle véritable, quand on l'emploie seule
ment dans le but de fortifier une poitrine 
faible ou un tempérament délicat. (Va 
deux médicamente se trouvent réunis dans 
les CAVSIT.KS DK BERTH* ChÉOSOTKKS, dans 
laquelle In Créosote île goudron de hêtre • 
présente dissoute dans une huile de fu 
morue particulièrement renommai 
puisqu'elle est préparée par des procèdes qui 
seuls ont mérité l'approbation de, l'Aeadr 

de Médecine de Paris 
Vkntk kn Gros : Maison Fkkkk, 111, rue 

Jacob, Paris, et principaux droguistes.
. v détail, dans les Pliaii

S J. W. w. WARD
AV OO-A-T ETO.

-HUKKAU -

31 Scottlsli Ontario Ohainbars Ottawa,
JGAfjA, MacTAVISH & WYLD,

ta à eau 
rte cornichons 

Beurriers 
Couteaux do labié 
Couteaux de dessert 
Cuillers île tab'e 
Cuillers de dessert do 
Cuillers à tht

et île lorgnons en nickel, en or et en ace r. 
Réveille matin en nickel réduit'» à $1.35. 
P. S. — Montres, (wndules et bijouterie, 

réparées au plus bas prix.

R is $2.75 tn min

do 2.00 do
do 3.50 do

do 1.50 do
assortiment complet de jumelles

Mur
L

n
do

Une adresse fut lue par M. M. Mourivr 
de l’Imprimerie Nationale et à la conclusion 
de la lecture M. et Mme. Leturmy recevaieut 
chacun un riche présent.

Quoique pris un peu à l’improviste, M 
Leturmy tant en son nom qu’en celui de sa 
compagne sut, en peu de paroles, remtrciei 
ses amis de leur démarche flatteuse.

Avocats, Solliciteurs, Notaires.
Bloc l)ay, Bue Sparks, Ottawa, Ont.

"HK* DK I.TiOTKI. Kl WELL.
,y.C.. I).II.MàcTavish, W.WwlCAPITAL STEAM LAUNDRY

Chante, musique et danses se succédèrent 
ensuite jusqu’à minuit et furent alors inter
rompus, afin de prendre leur place à un ma
gnifique goûter.

Les convives de cette fête intime se sépa
rèrent à une heure avancée de la nui;, em
portant le meilleur souvenir de 1 hospitalité 
ei cordiale M. et Mme Leturmy.

Belcoart, MacCraken & Henderson
Avocats, Procureurs, Notaire», Etc. 

ONTARIO BIT QUHBHIO 
OTTAWA,

100 Rue Rideau »00
Lavage et repassage faits 

délai et aux plus
s le plus court

OUVRAGE GARANTI LE SEDLITZ CH. CHANTEAUD, est
le Purgatif le plus efficace contre la Cons- 

tion, Migraine, Maux d'estomac, 
tte, Mhumatisme, etc. Sa réputai 

auprès îles médecins est universelle. P 
éviter les contrefaçons, exiger une enveloppe 
jaune et la marque CH. CHANTEAUD 
seul préparateur des médicamenta dosimé 
triques du Dr BURGGRAEVE.

A. Bkiaioüri, 1 Oïl N J. McCraeshNous faisons une s alité du lavage de» 
émises blanches.rideaux et des ch G ko. F. H kmikknun

1)k P. Chevrier.
L. BELANGER -A- E. L USSIEB11 Place du Panthéon (I ans)

Communiqué Avocat, Notaire, Etc.Téléphone No 577
Paquets pris et retournés a domicile gra 

tuitement.
NOUVELLES LOCALES BUREAU MH RUE SUSSEX, 

Coin 4e la K ne Ktdeuu, Ottawa, (mt. 
"Argent, à Prêter avec avantage spécial à 

l’Emprunteur.

VISITE DE SA GRACE, Mob DUHA
MEL, A Stjb-ANNE

Toute la paroisse Ste-Anne était hier en 
fête ; Mgr l’archevêque lui faisait sa visite 
pastorale. Le temps était magnifique et les 
rues avaient été oavoisées élégamment pour 
la circonstance. Le presbytère du vaillant 
et infatigable curé Prud’homme offrait un 
magnifi (ue coup d’œil ; plusieurs douzaines 
d'oriflammes et de drapeaux, disposés avec- 
goût le décoraient à la perftetion. Sur la 
tour de l’église flottait le symbolique dra
peau aux trois couleurs.

Dès sept heures et demie du matin, tous 
les enfants en âge d’être confirmée, rece
vaient ce caerement, des mains de sa Gran
deur. Cette messe a été chantée par les 
demoiselles de la congrégation de l’immacu
lée Conception ; de nombreux fidèles y ont 
assisté, voulant être témoins des cérémonies 
imposantes, au milieu desquelles ce divin 
Sacrement est administré, et désireux de 
joindre leurs prières à celles de l’Eglise, au 
moment où cette bonne Mère appelle les 
dons et les grâces du Saint-Esprit sur 1» 
ête de nos ehers enfants.

A dix heures, la Grand'Messe a été oélé 
brée et chantée par le curé Prud'homme, en 
grande pompe. Au trône ee trouvait Mgr 
l'archevêque, assisté par le Père Ernest, 
capucin et le révd. Pineau It, Père mariste.

M. L. Dauray organiste, conduisait le 
chœur, ayant invité M. Ernest Dionne à 
tenir l’orgue à sa place. La meaie de Laha 
che — à l'unisson, avec accompagnement 
d’instruments à cordes, a été très-bien

— Le comité du Feu et de l'Eclairage se 
réunira ce soir.

— M. N. H. Dixon, journaliste de cette 
ville part demain accompagné de sa femme 
pour un voyage en Ang'eterre, son pays 
natal. Ils seront de retour vers le 15 dé
cembre prochain.

Bon voyage !
—Edouard Manocbe, accusé d'avoir oc 

casionné du trouble à la Chaudière, dinar, t 
la grève, est envoyé par le magistrat O Gai a 
devant les assises d Automne. Le caution
nement pour sa comparution a été fixé à 
$400,00.

—La majorité îles membres, qui compo
sent le comité des Salaires, est d’avis d'ac
corder $1,000 par aimée à M. W. P. Lett, 
qui vient de résigner sa position de greffier 
municipal. Cette rente annuel.» lui serait 
servie durant le restant de ses jours.

Le maire Birkett, de son côté, préférerai! 
dit on, donner à M. 1-ett le montant de 
trois années de son ancien salaire, c’est-à- 
dire $5,100, comme les statuts autorisent le 
Conseil-de Ville de faire en pareille circons
tance. En agissant ainsi, oc éviterait de 
s’adresser à la législature losale, dont le 
consentement devient nécessaire, pour pou
voir donner une rente viagère à 
serviteur de la ville.

Un nouveau rqagasiq avec un stock
comp.et de tweeds Ecossais et Anglais. 
Diaps à paletots et à habillements.

Habillements pour hommes et pour en-

Nous commencerons les affaires dans la 
première semaine du mois d’octobre dans le 
block Fealheston No 122 rue Ridea 
voisine du magasin de f 
Borthwick.

x:x

MM)
A. E. LUSSIER.

Oak Hall, 'M? s M. J. GORMAN, LLB.
(Suilesstur dt !.. A. OlMtr.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
-BUREAU-

CANAL RIDEAU332 Rue Wellington.
Il es soumissions

.m Surintendant 
nal Rideau

adressées

Soumission pour Travaux à lings 
courant, pour

« s,Salon de Hardes Faites I ngénirur, hui 
•tralfe, Ottaw Carleton Chambers, 74 Rue Sparks

OTTAWA. 
«Argent a Prêter.back," seront reçues jusqu’au 14 1 

les excavations nécessaires à faire
maçonnerie, la charpente, qui en dé

es plans et sjécifications, en même temps 
que la forme de soumission, jieuvent être vus 
au bureau du Surintendant Ingénieur à Oit 
le ou après Merciedi, le 7 courant.

Maintenant que l’hiver et les neiges 
arrivés il faut nous préparer eonire les 
vais temps, et pour vida, il vous faut de bons 
Pardessus, des ht bit» en laine, et îles corps 
tricotés de bonne qualité et aussi à des prix 
raisonnables, el voue trouverez ce que vous 
désirez à bon marché à OAK HALL, » 
tre patronage est solicité.

la

Christian * uiar 1

Commerçant
BASSIN 
En dehors «lu 

commandes à C. . n 
House, Littlo Mus

• '>nr"on.

'■nu. Aiirosn
K. A. WISE, 

Suri. Ingénieur
Bureau du Canal Rideau,

Ottawa, 4 Octobre, 1891.E. J.LeDAIN.
Ecole des Beaux Ar sx:x:
44 Rue Bank, Coin du la 

Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du (lolloge de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er ïa

mTHE PRESS
Avis aux Chasseurs(NEW-YORK)

PO U R 1891.

Quotidien, Dimanche. Hebdomadaire
8 ■ 10 pages, 2 ceins’

Québec, 23 Septembre, 1891 
iki’k, Les journaux, 
de la saison de la ch

Dans le Département nul comprend le 
dessin d’après la house, ù après le modèle 
vivant, la peinture et l’aquarelle, lee con
tributions sont de $5.00 par mois, pour le 
cours avancé, et do $2.50 pour le couru 
élémentaire.

6 pages, 1 cent. 20 pages, 4 cts

presque tous les jours, 
étranuèris à la Province

le cette I

depuis I ou- 
, publient 

mon nés
à celle 

et chassent encore dans

due. Il nous a fait plaisir de constater les

CHABOT & CIE

que des per 
ne Q él>ec et

L’Energique Organe Républicain de 
Métropole.

UN JOURNAL POUR LES MASSES.

ruita de Idispositions musicales du jeune fils de M. 
Tassé, qui, âgé seulement de 12 ans, promet 
de devenir un artiste distingué, 
direction de

d Ontario < 
k J’ail’habile

père, M. Honoré Tassé. A 
l’offertoire, “ O Salutaris," duo de Wiegan, 
a été très-bien chanté par MM. L. Dauiay 
et A. Lafontaine.

limites
i à vous faire remarquei, en consequen 

c’est votre devoir, aussi bien 
gardee-forest

Dans celui du dessin Industriel 
bine, etc., surtout 

décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
artistique, $1.60 pae

, d’arohl. 
utile auxNaissance

En celte ville, le 11 courant, la dame de 
I M.J. E. Leblanc No 276 rue Sussex, une 
* fille.

lecture, de
celui îlecelui île tous les gardes-forestiers bous votre 
contrôle, de surveiller à ee que les lois de 
ch

Fond* le Ikr. Décembre 1887.

par mois.asse soient exactement olwcrvécn par cha 
et de demander à toute personne 

domiciliée comme susdit, un permis de ce 
Département et a défaut de ce permis, de 
poursuivie ces violateurs 'les il mils île chus 
se conformément à la loi.

Circulation de plus de 100,001!
PAR JOUR.

M. Lafontaine, dont la voix est très belle 
membre du

à ACHILLE FRECHETTE 
1 hamlire des ( oinmunee, on 
x Professeur»

S'adresse
et le timbre très pur est 
chœur dn Sacré-Cœur, qui a bien voulu ac 
cepter l'invitation de M. Dauray. A la fin 
de la messe, 11 la mat che du couronnement 11

les lieux, auDECES
ille, ce matin, à l’âge de 61 an», 
te, charpentier, 
lies auront mercredi

demeure,
pour ee rendre à l’égli 
cimetière Notre-Dame, 

l’ureuts et amis sont priés d'y assister 
1 autre invitation.

En cette v 
M. Jos Picot 

Les fu aérai 
7 heures.

Le convoi partira de sa

Anne e

’est l’orgune d’aucu «. 
et n’a aucu n

Le N. Y. Press n 
faction ; ne tire aucun 

à assouvir.
rquable Succès Joumalistiq 

de New-York.

K. K. TACHÉ,
Ass t.-Commissaire. I)K. WASHINGTONmatin à

11 le Prophète ", de Meyerbeer, a été jouée, 
durant la sortie (les fidèles.

Le chœur tite Anne, porte le nom îles 
amis du Sacré-Cœur et d’après le succès 
qn’il a obtenu hier, cette jeune association à 
de nombreux succès à obtenir, en perspecti
ve devant elle, sous l’habile direction de 
leur maître de chant.

Mgr 1 archevêque a donné le sermon et 
avait pris pour texte : "Je voue salue, Ma 
rie, pleine de grâces". Ayant reçu la veille 
une lettre Encyclique de Sa Sainteté Léon 
XIII, il est accouru dès le lendemain en 
faire part à cea bons paroissiens, les pro- 
miers, de l'église privilégiéede Ste-Anne. La 
messe terminée, Sa Grandeur a donné la 
bénédiction pontificale et par faveur spéciale, 
accordée aux paroissiens de Ste-Anne, par 
le Pape, il a ensuite donné des indulgences 
plénières, à eenx qui se conformeraient aux 
vœux dn Souverain Pontife, pour les gagner. 
Les différents papiers émanés par la Prop v- 
gande à Rome, autorisant Sa Grandeur d’ac
corder ces faveurs privilégiées, ont été las 
aux fidèles, par le Père Capucin Ernest, 
avant que la cérémonie ne fut terminée.

vengeance
Le phis RiNo 511 

se Nt-
J. B. < HARLKSON, hcr. 

Suiint. des Gardes-F Gradué en 1872,àl’U 
loti», ave

5’ les 1 xumene «lu Collège 
des Docteurs et Chi • 

f rtirgieiis. Ont.

l’él ude des m

Patrice 
t de là nn errilé Vieil

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL
FLes nouvelles banales, les sensations vul 

gaires et la blague n’ont pas d’asile dans h 
Press.

Le Press a la plus brillante page édifori 
ale. Tout y est vlvide.

Le Sunday Press est un m 
vingt pages touchant à 

du jour de quelque intérêt.
I,e Press hebdomadaire 

les matières les plus importantes 
les deux éditions quotidiennes ei

4LIGNE D’OMNIBUS
Cimetiere Notre-Dame, Chemin dt 

Montreal.
rtirontdu bureau de

h 1880, n cône» 
tempe à 

aladies du 
« t des Pou 
a figure ci 
rréeente 
on train

VKNTE A L’ENCAN
Jeudi, 15 courant, à 10 hre. A. M. sera 

vendu à la résidence de M. J. Duffy; 
des rues Primrose et Cambridge, la b 
d’un stock de groceries, ainsi qu’un très bon 
cheval, «leux voitures et harnais et fou 

’une maison. Le magasin 
pourront.é.re loués apu'rs le 

une bonne place pour le c 
belle localité. Bonnes raisons pour atsser 

C. LKVÊQUE,
Encanteur

agnifique jour 
tous les sujet! Omnibus pa 

ta dimanchetous les . 
le permettra, a 
revenant

es, lorsque la tempêtai ut 
1,30, 2,00 et 3,20 p. m. 

le,soir à 4,30, 6,00’et 5,30.
LANDRY A THOMPSON

joule rep 
Respirateur Poreux tt le malade decontient

et la mai 
15. C’est 

commerce et une l.e I)r. Washington sera h Ottawa le 21 
26, 27 Octobre cl 2 Novembre.

A Maxwille, Hôtel Windsor,
A Mattawa, Hôtel Farrell, l<
Maladies Traitées Catar 

orge, Surdit 
mehite Chronique,

, Perte de la Vf 
ment «les

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éditl 
on Quotidienne, l’édition Hebdomadair» 
la remplace admirablement.

Comme Journal Annonce
Le Press n’est pas surpassé à New-York.

le 31 Ocê 
)22ECOLE DUS0IR In Tête

du Ca-

>ix, Maux do 
ndee du Oon, 

autre Obstruct fin du 
Principal, 7B rue

tarrhe, Brc 
Consomption 
Tête, Dévi luppf: 
Maladies Nasale

é provenant
Asthme

PRÉPARATIONS aux Examens «lu Ser
vis» Civil et a ceux dos différents Brevets.

Cours Classhpie et Scientifique, program 
me complet.

Leçons particulières 
TERMES MODÉRÉS.

Prof. Ct|as Prévôt,
Au bureau du journal " Le ( ana-l».

S6r
m (liai

Oh
BÜTHE PRESS N. •z enlevé»

ou en classe. TorontoMportée de tous. U meilleur -t 
ns cher des journaux publiés 

en Amérique.
Quotidien et Dimanche, un an - :

Quotidien seulement, un an - -

Edition du Dimanche, un an 
Hebdomadaire, un an - -

Est à la
T\ES SOUMISSIONS cachetées adressées 
1 J au soussigné, avec la mention 
misssion pour terminer l’intérieur du 

Poste au Bâtiment Public de 
seront reçues à ce bureau, jusqu 
21 Octobre, 1891, pour les différ 
exigées par la construction et la 
état de l’intérie 
Bâtiment Public

Les plans et spécifie 
vus au Département de

“ Sou-

Lachine," 
’à Mercredi,

C. LEVEQUE,
de

ENCANTEUR.

CORRESPONDANCE eur du Bureau de Poste au 
: de Lachine. i cm Salle d’Encan : Marche By.M. L» Dibsotscb,

Depuis bientôt quinse jours,je suis en vil
légiature au pied de» montagnes du Jura, 
dans un paye délicieux, à 
Genève, l'hôte dn Dr Dobrie, mon maître et

J'avais d’ailleers grand besoin d'un pt u 
d’air pur, et après le grand mois de maladie 
qni m’a eloué à ma chambre, je risquais fo t 
de trainer dans nne convalescence lente «t 
difficile. Il n’y avait qu’un remède tt je me 
suie empressé de l’appliquer.

J’ai d’ailleurs été favorisé par une tempé 
rature exceptionnelle et des amateurs «le 
statistiques ont en la patience de fouiller lee 
vieux calendriers et furent obligée de remon
ter un siècle et demi (1734) pour trouver un 
mois de septembre comparable à celui qni 
s’achève. Ce fut d’ailleurs notre seul frag
ment «l'été et nos see lee ebalwurs.

lions peuvent être 
-s Travaux Public», 

eau de A Raza, Ear., 
l! P.Q , le ou après Mer- 

ibre, 1891, et les eoumiFi 
lérées que ei elles eont f

» et signé s de la main

AVISDemandez la circulaire dn Press. 
Numéroe s

Ottawa,
architecte à Montrée 
credi, e 7 Uct

même «lu soumissionnaire
Un chèque accepté par une banque, pay- 

ab.e à l’ordre du Ministre des Tt avaux Pu
blics, équivalant à cinq pour cent 
tant total de la soumission, devra aecompa 

chaque soumission. Ce chèque sera 
perdu pour le soumissionnaire -fui ayant 
obtenu le contrat, refusera de faire les tra- 

ne les complétera pae, et 
dont les soumissions ne seront pae

p«-cimens gratis. Age 
mt. Commissions gém

THE PRESS,
mandés par to 

Addreesez,
demi-heure de Le département du Revenu de l'Intérieur 

des offres, jusqu'au 27 coûtant des 
île fournir nn bâtiment 

pierre, le plus prèsposeih 
rire, du dépûtdu (". P. R. ou «le "Tabac Raby"parties désireuses 

brique ou

celui du C. A. R.
La location sera faite 

ou dix ans e 
eu au plue ta 
>ur les détails, la 

s adresser au sousaign

ont const 
formes fournies

Pottss Building 38 Park Row"
New-Yor*

du" pour une péri 
t la prise de possess!
,rd le 1er Mars 1

grandeur du bâtiment,

E. MIALL, 
du Revenu de l'Intérieur. 
1891.

iode de

Tarai Canadien.nU N EIM PORT ANTE VE NTE
meub'es et autres objets appar- 

Hector L. L*ngevin, aura lieu 
45 de la rue Slater, merciedi le 14 

t ; la propriété sera vendue le 15 cou-

I. B. Tackaberry

à l’encan des 
tenant à Sir 

No
CHEZ

vaux ou sera remis

EDOUhRÜ CARRIERE,Commissaire 
Ottawa, 5 octobreacqcpiées

Le Dép
la plus basse ni a

P

engage pas à accepter 
des soumissions.

artement ne s 
ucune 

*ar ordre, k|45—Rue Rideau-145H
E. F. E. ROY,

Secrétaire Le Meilleur Remède pour 11 toux R!. . t. • .11'-H 1— fil1 OTTAWA.parlement des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 6 Octobre, 1*91. J
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OTTAWA
Peintures préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic,

Pinceaux
Huile,

Etc.
articles.

Deftintire en General
PEINTURES

Préparées.

Toutes prôtes pour tous travaux q îi 
rivalisent avec les meilleures Manufac
tures du Dominion et du monde en

tier.

Leurs Qualités.
Sont Egales à n'importe lesquelles 

Supérieures au plus grand nombre. 

Surpassées par aucune.

W. H0WE.
Fabricant de Peintures

ottaw

Exposition Teminea
Us visiteurs déclarent que l'Exposition 
a été un grand succès et que les direc- 
teuis ont donné les prix. On a parle, 
discuté,sondé lee chances de l’Exposition 
Centrale, tous les jours en s’y rendant 
Plusieurs exposition» étaient me 
ses; quelque “ Barnum’’ s’est 
avec ses chiens et ses moutons 
Proclamez leurs erreurs, croissant tous 
les jours, six jours dans la semaine. 
Mais WOODCOCK est l’homme qui cf 
fre la plus merveilleuse exposition de 
nombreux Chapeaux de Feutre, et d’im
menses quantités de Dolmans. Mon 
assortiment d’Oiseaux et de Plumes, de 
grands et petite artic ea, vendus à des 
prix si bas font à mon magasin, la plue 
heMe renommée. Oui, j'irai chez WOOD 
COCK, acheter un Chapeau Lennox, 
tous ses prix me plaisent et j'aime ce 

rix fixe.” Là, oeet la 
ter un joli vêtement ou 

car perFonne ne
nier que c est le magasin le m i 
marché pour Chapeaux

erveilleu
montré

magitrin à “p 
place pour avhe 
un Nellie Bly ;

812, 814, 816 & 818

Rue Wellington.v, r

<Le “HUB”-
«1S-A VI8 LE MUSEE GÉOLOGIQUE.

‘-•-«-VINS ET CIGARES CHOISIS*-*
^ TOUJOURS EN MAIN.

Proprietaire.VM. CODD,
648 Roe Suieex, Ottawa

> BT. Fr^t,5Ta

CATARRH i
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TS.
uellement an publie et 
clients un vrai bon 
c’est-à-dire à 
de notre célèbre 
nois : une petite consigna-

°thé.

D BROS.
EAU & SPARKS

3 Rideau.
FER

Atlantique.
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Service Rapide
—ET—

Plus Courte et la

le 29 Juin 1891.

RONT DB LA GARK DK LA 
IN COMME 8ÜIT :

L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide arrêtant 
a entre Ottawa et le Cô- 
a jonction dn Côteau avec 
I Tronc pour l’Ouest, et à 
s les trains pour l’est 
ontréal à 11.36. 
L’EXPRESS DE MONT- 
al rapide limité n'arrêtant 
à Alexandria entre Otta- 
un char réfeotoir, et ar- 

i.20, se reliant aux trains 
ral et du Grand Trono 

l’Est. Portland, Ri- 
lhousie, etc.
.'EX PRESS DE BOSTON 
t NEW-YORK, (paeeant

nouveau pont en acier ; 
t, St Albans, Saratoga, 
iton, New-Y'ork, Phna- 
ie points au 

Wagner depuis Ottawa 
ùtawa et New-Y'ork. (Ce 
e lee stations entre Ottawa 

se relie aussi à .Montréal

ïht

’ôtTal

trVKRONT COMME SUIT :
SS I)E BOSTON et New- 
de tous les pointa inter- 
à toutes lea stations entre 
Ottawa. Laisse Boston à 
Y'ork à 7.OU P.M. 
rapide de Montréal, Port- 
ibec et Dalhousie. Train 
. 9 A.M., n’arrête qu’à 
iour laisser des passagers 
1 eur le Grand Tronc.
tpreaa rapide de Montréal, 
ébec, Halifax, St. Jean, 
ite sur ^Intercolonial et le 
;réal à
Halifax et arrê:- à toutes

ne ■’adresser à*l'A- 
des Bilh , aujeoin

6.15 P.M. à l’arri-

vente 
Elgin.
LIN, C. J. SMITH, 
nèral. Agent Général

des Passagers190.

m

AROSEJ

/uditeur, Syndic
JRANCE
I, VIE ET ACCIDENT.)

Te Rideau
189

ms faites promptement

et Bijouteries
de toutes qualités. Seront 
cent au dessous des prix 

ue Article est garantie tel 
on l’argent vous sera remis 
No. 3U rue Rideau, (près 

ira. ) Réparations de Mou- 
garanties et à des prix

MIN DE FER

COLONIAL
ntre l'Ouest et tous lee 
St. Laurent, de la Baie

rovince de Québec ; au 
n Brunswi.k, la Nouvelle 
Prince Edouard, le Cap 
de la Made.eioe, Terre

i quittent Montréal et 
ours (dimanches excepté) 
itination de te» oes pointe 
de chars, en 27 heures et

sms express directe 
colonal sont brillai 
icité et sont chauffés par 
locomotive même, ce qui 
ement au confort et à la

1 directs sont attachés de 
t dortoirs, nouvea 
lue les chars salons pour

expéditeurs est appelée 
facilités offertes pour e

mment

is en vogue, ainsi 
les plus recherchés 

de l’Intercolonial qui

inc et en général 
destination des Provinoee

cuve, aussi pour l’expor- 
des produits expédiés aux

iforma lions concernant le 
t’adresser à 
des billets, 

is, Ottawa, ou à
E. W. ROBINSON, 

u Fret et des Passagère 
pour l’Est, P.Q
HalL “ 

Surintendant Général, 
iin de Fer, Y 
I Juin, 1891. /

acquee, en
Montréal
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